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D’une longueur de 21 centimètres, l’Étourneau sansonnet se pare d’un plumage différent entre la période estivale 
et hivernale. Le sujet femelle est quand même un peu plus tacheté que le sujet mâle, avec un bec moins jaune. Les 
jeunes sont eux complètement différents, avec un plumage uniforme brun gris. Ils prennent leur plumage adulte à 
la fin du premier été même s’ils conservent leur tête grise plus longtemps. Les Étourneaux sont observables toute 
l’année. Ils fréquentent des nichoirs placés haut dans un arbre, avec une vue dégagée. Sur la période hivernale, ils 
ont la particularité de se rassembler en dortoirs de plusieurs milliers d’individus. À la différence du merle avec qui il 
peut être confondu, l’étourneau marche sur le sol alors que le merle sautille.

La Bergeronnette grise est une 
migratrice partielle. C’est un oiseau 
de 18 centimètres, dont les mâles 
et femelles sont assez similaires. Les 
principales différences sont mar-
quées par un dos d’un gris plus clair 
et une calotte noire moins étendue 
chez la femelle. Les jeunes ne pos-
sèdent pas de calotte noire sur leur 
tête. La Bergeronnette grise appré-
cie les espaces semi-fermés pour y 

abriter son nid. Des nichoirs peuvent lui être aménagés sous les toits ou 
sur des poutres apparentes de la charpente d’un garage ou d’une grange. 
Elle aime être à l’affût des insectes, sur la pelouse ou près d’un compost.

Les oiseaux du jardin au printemps
L’arrivée du printemps marque un temps fort dans l’activité et la vie des oiseaux, offrant à ceux-ci la possibilité de 
retrouver la belle saison. Il marque le retour des oiseaux migrateurs partis vers des territoires moins rudes sur la 
période hivernale. C’est aussi le moment propice pour l’accouplement et la préparation des nichées qui vont suivre. 
Au jardin en particulier, tout endroit propice est recherché pour faire son nid, haies, arbres ou arbustes, nichoirs 
mis à disposition. Si la mise à disposition de nourriture est nécessaire durant l’hiver, la mise à disposition de points 
d’eau peut s’avérer utile, surtout lorsque les printemps sont secs. Voici quelques-uns des oiseaux que vous pourrez 
observer dans nos jardins et nos espaces sur notre commune de Longeville-lès-Metz.

Bergeronnette grise  Motacilla alba

Étourneau sansonnet  Fringilla montifringilla 

La Linotte mélodieuse est un petit 
oiseau mesurant 13 centimètres de 
longueur. Les mâles et femelles sont 
très différents. Le corps du mâle se 
pare de rouge alors que celui de la 
femelle reste beige-fauve avec un 
ventre blanc. En hiver, la poitrine du 
mâle devient moins rouge et sa tête 
reste plus brune. Si cet oiseau s’ins-
talle volontiers dans les champs, on 
peut le retrouver également dans 

les jardins ouverts. C’est une espèce qui peut nicher jusqu’à la fin de 
l’été. Pour la conserver dans son jardin, il faut alors éviter de tailler les haies d’avril à mi-septembre. En tondant 
peu la pelouse pour laisser les graminées monter en graine, cela favorise également sa venue.

Linotte mélodieuse  Carduelis cannabina
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Petits oiseaux d’une longueur de 12 centimètres, les sujets mâles et femelles 
sont identiques. L’Hirondelle des fenêtres utilise un mélange de boue pour 
façonner son nid qu’elle construit traditionnellement sur les façades de nos 
maisons. Dans son habitat naturel, on la trouve accrochée sur les falaises de 
montagne. L’Hirondelle apprécie particulièrement de revenir d’une année sur 
l’autre dans le même nid après sa migration, d’où l’importance de ne pas 
détruire les nids. Pour éviter les salissures formées par les fientes, il est recom-
mandé de mettre une plaque ou planche de bois sous le nid.

À la différence de sa cousine présentée ci-dessus, l’Hirondelle rustique a 
une gorge rouge. Son corps est plus élancé avec une queue plus échancrée. 
L’Hirondelle rustique est plus grande que l’Hirondelle des fenêtres, mesurant 
entre 17 et 19 centimètres. Pour la différencier du Martinet noir, l’Hirondelle a 
un ventre blanc. Elle est présente chez nous d’avril à septembre. Même si elle 
affectionne particulièrement les milieux agricoles, elle niche aussi en milieu 
urbain. Elle a besoin d’un bâtiment toujours ouvert pour installer son nid. Les 
nids d’Hirondelle sont protégés, il est interdit de leur porter atteinte.

La Mésange noire est un petit oiseau 
de 12 centimètres. Les mâles et fe-
melles sont identiques sur leur as-
pect et plumage. La Mésange noire 
se nourrit d’insectes, d’araignées 
et affectionne particulièrement les 
graines de conifères. Pour l’attirer 
dans son jardin, pins, sapins ou épi-
céas sont les bienvenus. Contraire-
ment à la Mésange charbonnière, la 
Mésange noire n’a pas de couleur 

jaune ou verte dans son plumage. À la différence des autres Mésanges, la 
noire présente une tache blanche sur la nuque alors que toutes les autres 
ont la nuque noire.

Hirondelle rustique  Hirundo rustica

Mésange noire  Periparus ater

Hirondelle des fenêtres  Delichon urbicum
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D’une taille de 23 centimètres, la 
Grive musicienne a un plumage iden-
tique entre mâle et femelle. Se nour-
rissant d’insectes, de fruits et baies en 
automne et hiver, elle adore durant 
la pleine saison tout ce qui est vers, 
escargots, limaces. Pour favoriser sa 
venue et son implantation, la planta-
tion d’arbustes à baie et à fruits est 
un plus. Parmi les Grives, une autre 
espèce assez proche est la Grive 

draine qui est plus grande et plus massive. La Grive mauvis est elle plus 
petite, de couleur plus sombre avec des traces rouges sur le flanc.

Le Rougequeue noir se différencie 
entre le sujet mâle et femelle. L’en-
semble du plumage chez cette der-
nière est globalement plus clair, avec 
une teinte grise unie. Le Rougequeue 
noir apprécie les promontoires de 
type piquets, tas de bois lui permet-
tant d’être à l’affût. Se nourrissant 
essentiellement d’insectes, il appré-
cie particulièrement les jardins gérés 
écologiquement. Au printemps, il fré-

quente facilement les nichoirs mis à sa disposition.

Crédit photo : F. Cahez – dessins : François Desbordes

Plus d’information sur le site de l’observatoire participatif “Oiseaux des Jardins”
en partenariat avec la LPO et le Muséum national d’Histoire naturelle :
https://www.oiseauxdesjardins.fr

Grive musicienne  Turdus philomelos

Rougequeue noir  Phoenicurus ochruros

Crédit photo : R. Jannot

Au printemps, c’est l’occasion d’observer les oiseaux à partir des nichoirs que vous aurez 
mis en place dans votre jardin avant l’hiver. Il en existe différents modèles, avec différentes 
configurations d’ouverture. L’ouverture et l’accès vont conditionner le type d’oiseaux qu’ils 
pourront accueillir. En effet, chaque espèce à ses propres exigences quant à la taille de 
l’orifice d’accès. À titre d’exemple, la Mésange bleue affectionne les nichoirs avec un trou 
d’envol de 26 ou 27 mm tandis que le Rouge-gorge a besoin d’une très large ouverture. 
Sur la commune, plusieurs nichoirs à Mésanges ont été mis en place cet hiver. Ils sont 
en béton de bois. Les mois d’octobre-novembre sont le moment idéal pour nettoyer les 
nichoirs en retirant les matériaux déposés, les plumes et autres déjections qui peuvent 
abriter des parasites. Sur les 15 nichoirs cavernicoles installés en janvier 2022 à différents 
endroits de la commune, 12 ont été occupés par des mésanges au printemps. Aujourd’hui, 
nous avons une trentaine de nichoirs à oiseaux sur les différents espaces de la communes.


